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THEME 1

reponse de D. W. Boyd
Conseu IIlltional de Recbercbes du Canada
Ottawa

sllection des statistiques climatologiques pour les projets de batiment

L'atlas climatologique du Canada [1], publie en 1953,
etait un document unique et precieux, proeurant une
masse d'informations climatologiques, sous la forme de
cartes. II a ete' entrepris grace a une etude du climat
effectuCe pour Ie reglement national de construction, lors
qu'un grand nombre de cartes furent etablies, dont
quelques-unes seulement ont pu etre publiees dans Ie
reglement en question. Toutes les cartes, y compris celles
qui ne sont pas utilisees dans Ie reglement, ont ete publiees
separement sous la forme d'un atlas climatologique par
Ie service meteorologique du Ministere des transports et
par la Division de la recherche sur Ie batiment du Conseil
national de la recherche du Canada.

Le9 cartes du reglement de construction ont ete revi
sees depuis et elles sont publiees en supplement nO 1
au reglement national de construction du Canada (2).
Ce supplement comprend egalement une description
des methodes adoptees pour calculer diverses statistiques
climatologiques, utilisees dans les projets de batiments
et les listes des valeurs de huit elements climatologiques
importants, comprenant les temperatures de calcul, les
intensites des precipitations, les charges de neige et les
pressions de vent pour plus de six cents localites.

Plutot que de decrire en detail les renseignements
publics, on traitera de trois aspects plus generaux des
donnees climatologiques pour Ie batiment :

- En premier lieu, la conception fondamentale d'une
statistique destinee aux projets et l'importance de l'idee
de risque;

- En second lieu, la selection de statistiques climatolo
giques appropriees pour les projets de batiments;

- Entin, la precision que 1'0n peut atteindre et l'inutilit6
des ajustements trop tins.

Coaception fondamentale

Tous les elements du climat interviennent, d'une
maniere ou de l'autre, sur les batiments et Ie Dr Reiher
a presente un graphique montrant plusieurs de ces rela
tions. Le graphique ne peut toutefois indiquer l'effet de
chacun de ces elements sur Ie blitiment, oi leur importance,
oi quelles statistiques climatologiques peuvent etre utiles
au projeteur.

Les statistiques climatologiques habituelles, telles
que les moyennes portant sur de longues periodes, et les
valeurs extremes relatives Ii la totalite de la periode
d'enregistrement, sont de peu d'utilite pour l'architecte
ou pour l'ingenieur qui etudie un projet de batiment ou
de toute autre construction. Toutes les constructions
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doivent se comporter d'une maniere satisfaisante dans
des conditions plus rigoureuses que la moyenne, mais il
est souvent contraire aux interets economiques, d'etablir
un projet sur les conditions les plus mauvaises ante
rieurement constatees. II y a toujours un certain risque'
Fondamentalement, Ie projeteur definit la part de risque
qu'il peut accepter et Ie meteorologiste choisit la valeur
appropriee de l'element climatique, en vue de- parer ace
risque, bien que ce soit rarement aussi simple que cela
dans la pratique.

Considerons les temperatures de l'air, en hiver.

Le projeteur peut decider que quelques heures de
temperature un peu plus basses que d'babitude a l'inte
rieur de locaux sont tolerables pendant deux atrois jours
de l'biver. Le mereorologiste peut proposer de choisir
une temperature exterieure de telle sorte qu'en moyenne
7,44 heures en janvier, (c'est-a-dire un pour cent des
heures) soient plus froides. Le projeteur fait observer
ensuite que ce n'est pas tout a fait ce qu'il desire, parce
que Ie groupement de 7 ou 8 heures (toutes en une seule
journee, ou reparties avec seulement 1 ou 2 heures par
joumee pour des jours diff'erents), les temperatures pour
quelques heures avant les heures tres froides, et la periode
du jour interviennent dans ses calculs.

Le meteorologiste convient qu'il peut etre possible de
reunir ces renseignements pour les dix ou vingt dernieres
annees, mais que leur signification pour les calculs de
projet serait douteuse, en raison des grandes variations
qui interviennent d'une annee a l'autre. II propose un
pourcentage un peu plus eleve, afin de tenir compte
du ,fait que de courtes periodes au-dessous de la tempe
rature exterieure de calcul auront peu d'eff'et sur la tempe
rature exterieure. Dans de nombreux cas, on peut arriver
a un tel compromis et une statistique dont Ie mereoro
logiste pourra disposer facilement et qui sera utilisable
par Ie projeteur.

Avec des eh~ments climatiques tels que Ie vent et la
neige, qui peuvent causer des dommages aux structures,
voire meme en entrainer la ruine, Ie risque doit etre
bien plus petit que celui admis pour la temperature. Au
Canada, on utilise habituellement la valeur de duree
moyenne de retour de trente ans. Lorsque cette valeur
est combinee avec la resistance des materiaux la plus
faible et la moins probable, habituellement utilisee dans
les calculs de projets, Ie risque correspondant est raison
nablement faible.

Les valeurs de duree moyenne de retour, trente ans, ou
les valeurs qui ont une chance sur 30 d'etre depassees au
cours de chaque annee, peuvent etre calculees apartir de
series de maximales annuelles en utilisant une methode



d'analyse des valeurs extremes. Au Canada, la methode
du Gumbel [3] pour la distribution du type 1 a ete uti
Iisee pour etudier, a la fois les charges dues au vent et a la
neige, mais d'autres distributions peuvent etre egalement
satisfaisantes.

D'autres problemes, tels que les systemes d'evacuation
des eaux des toitures et les charges de pluie sur les toi
tures-terrasses peuvent etre traites de la meme maniere
generale, en choisissant un niveau raisonnable de risque
et en calcuiant ensuite la valeur correspondante de
l'intensite de precipitation.

Les situations qui font intervenir deux elements cli
matiques, peuvent parfois etre traites en reportant la
notion de risque sur l'un des elements et en admettant
une valeur moyenne pour l'autre.

Ce probleme et d'autres problemes complexes, tels
que celui des efforts dus au vent sur les constructions
elancees et elevees, ne peuvent etre abordes ici.

Selection

On a deja parle des statistiques particulieres choisies
pour les temperatures de calcul et les charges de vent et
de neige. Les principes qui conduisent a leur choix sont
importants et une cooperation entre les projeteurs et les
meteorologistes est essentielle pour choisir les statis
tiques les plus appropriees.

Un principe important est de separer completement les
calculs meteorologiques et les calculs techniques. Les
donnees climatiques destinees aux projets de batiments
doivent etre des statistiques climatologiques pures et ne
doivent contenir aucun facteur dependant de propri6tes
du batiment.

Les indices calcules a partir de deux valeurs climatiques
(ou davantage), tels que la « puissance de refroidissement»,
et la temperature « sol-air », peuvent etre des denomina
tions commodes pour des grandeurs utilisees dans certains
calculs techniques, mais ils ne peuvent etre consideres
comme des proprietes du c1imat. Le vent, dont la « puis
sance de refroidissement» agit sur un biitiment parti
culier, peut, au meme instant, rechauffer et peut-etre
meme faire fondre, une congere a quelques metres de
distance. Le meteorologiste doit fournir des statistiques
sur la temperature de l'air, la vitesse du vent, Ie rayonne
ment solaire et sur d'autres elements du batiment, pour
obtenir des indices convenables.

II y a de nombreux cas, ou les statistiques c1imatolo
giques particulieres, necessaires pour les calculs de projets,
n'existent pas. Les observations meteorologiques corres
pondantes peuvent n'avoir pas ete effectuees avec une
frequence suffisante, ou pendant une periode assez longue,
ou il peut ne pas y avoir eu du tout d'observations au
voisinage de l'emplacement en question.

Des relations diverses ont ete trouvees parmi les
statistiques c1imatologiques qui aident Ie meteorologiste
a estimer les valeurs utiles pour Ie projeteur, dans de tels
cas. II faut toutefois remarquer que les valeurs ainsi

LES DONNEES NATURELLES

estimees sont un peu moins sOres que celles qui s'appuient
sur des observations reelles.

Precision

Pour terminer, il faut parler de la precision. Dans les
calculs de batiments, la precision est rarement superieure
a environ 10 % et en consequence, on a seulement
besoin de statistiques climatologiques ayant a peu pres
cette precision.

Du point de vue meteorologique, la precision est
limitee par Ie climat lui-meme. Une valeur de calcul est
essentiellement une prevision pour les dix, trente ou
cent annees a venir. Si elle est etablie a partir de statis
tiques, sa precision sera toujours limitee par la varia
bilite annuelle du parametre climatique correspondant.
Les temperatures de calcul, par exemple, basees sur
dix annees d'observations horaires, sont tres probable
ment fausses a 3 °C pres et peuvent l'etre a 5 ou 6°C
pres, si 1'0n compare avec la periode suivante de dix ans.

Etant donne que Ie projeteur n'a pas besoin d'infor
mations climatiques tres precises, et que les informa
tions climatiques ne peuvent en aucun cas etre tres
precises, c'est une perte de temps de tenir compte de
petites differences entre Ie climat de la station meteo
rologique et celui du lieu de la construction.

II y a certainement beaucoup de cas oll les configu
rations topographiques, telles que les hauteurs ou la
proximite d'etendue d'eau, provoquent des differences
climatologiques dignes de consideration pour Ie batiment.
Certaines se produisant aux limites des viIIes. La presence
de la ville, elle-meme, agit probablement sur la valeur
de calcul de la temperature, sur les precipitations ou Ie
vent, autant que la variation interannuelle.

Conclusion

Si I'on doit parvenir a une normalisation internationale
pour la presentation de donnees meteorologiques aux
projeteurs, il faut alors prendre une decision sur Ie concept
de base d'une statistique d'etude. On suggere que toute
approche rationnelle doit contenir I'idee de risque, et
que la valeur de reference soit une statistique climatolo
gique pure avec une probabilite en relation avec Ie risque
envisage. La precision demandee n'est pas elevee et de
petites corrections pour des influences de site sont
generalement utiles.
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